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100 % urbain (et plus si affinités)

métropole

L’association Stop aux violences sexuelles 
(SVS37) organise une expo-vente d’art 

contemporain avec des artistes engagés. 

CINÉ COUREZ ! LES ZOMBIES 
NAZIS DÉBARQUENT ! P.12

ON A TESTÉ 
LA CUISINE 
ÉTHIOPIENNE
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LE BILLET

ACTU
Compte-rendu de ce qu’il s’est passé durant la semaine 
à Tours et aux alentours avec, bien sûr, le dessin de 
Giovanni. 

Un sujet vous tient à cœur, vous voulez faire passer une info, ouvrir un débat : 
rendez-vous sur tmvtours.fr, envoyez-nous un mail à redac@tmvtours.fr

P.06
POLAR
À quelques jours 
de Polar sur Loire, 
tmv propose un 
dossier sur ce 
style de littérature 
si particulier.  
Plongez dans le 
bain avec nous.  

un pont entre deux rives
N

E
W
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AUX ASSISES INTERNATIONALES DU JOURNALISME DE TUNIS, il y avait des 
Yéménites qui essaient de fabriquer des radios pacifistes dans un pays en guerre, une 
guerre dont, en plus, personne n’a envie d’entendre parler. Pour venir, ils ont fait des 
dizaines d’heures de voiture, pris des avions improbables, passé des frontières avec 
de vrais barbelés dessus et les kalashnikov qui vont avec et, tout simplement, risqué 
leur vie. Aux Assises internationales du journalisme de Tunis, il y avait de jeunes 
confrères qui testent plein de nouveaux médias, numériques, papier, radio, vidéo, 
pas pour gagner tout plein de pépettes, simplement pour construire une information 
indépendante sur les ruines d’une dictature, d’un pays en guerre ou d’une économie 
ravagée. Aux Assises internationales du journalisme de Tunis, les professionnels des 
deux rives de la Méditerranée ont travaillé ensemble et se sont donné rendez-vous 
à Tours, en mars, pour continuer le boulot. Parce que les journalistes que l’on traque 
là-bas et ceux que certains insultent ou dénigrent ici ne travaillent évidemment pas 
dans les mêmes conditions, mais ils font le même métier, avec les mêmes règles, la 
même rigueur et la même passion. 

Matthieu Pays
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ACTU (BIS)

MÊME TOPO 
AVEC NOTRE 
PAGE « UNE 
SEMAINE 
D’ACTU DANS 
LE MONDE » : 
CETTE FOIS, 
ON FAIT LE 
TOUR DES 
NEWS INTER-
NATIONALES.

P.05

P.
08 FESTIVAL

Polar toujours : cette fois, 
zoom sur LE rendez-vous de 
l’année, Polar sur Loire. 
Interview avec les concerné(e)s. 
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CONCERT
SOLIDAIRE
Créer et organiser des 
événements culturels au 
profit d’actions caritatives 
et humanitaires, c’est la 
mission que s’est donnée 
l’association tourangelle 
A Tes Souhaits, menée par 
Anaïs, Patrick, Léa et 
Marie. Samedi 24 novembre, 
elle lancera sa première 
grosse soirée : un concert 
solidaire à La Pléiade, au 
profit de deux associations 
locales, 1001 Pétales et 
L.E.O.N.O.R.E. La première 
agit auprès des enfants 
atteints de leucémie et 
hospitalisés à l’hôpital 
Clocheville tandis que 
la seconde apporte des 
moyens matériels aux 
services accueillant les 
petits atteints de hernie 
diaphragmatique. 
Côté musique, ce sont donc 
Philémone, GRaNDE et Toukan 
Toukan, trois noms souvent 
connus des Tourangeaux, qui 
s’occuperont d’enflammer la 
scène et faire bouger le 
public. Il sera également 
possible d’échanger avec 
les associations présentes.

Aurélien Germain

> Concert solidaire à La 
Pléiade, de La Riche. Dès 
19 h. Tarif : 10 €. Infos 
et résas via facebook.com/
AssociationAtesSouhaits ou 
helloasso.com/associations/
a-tes-souhaits

SAMEDI  
MANIFESTATION
GILETS JAUNES 
La mobilisation des 
gilets jaunes n’a pas 
épargné la Touraine ce 
week-end. Ils étaient 
ainsi près de 1 500 en 
Indre-et-Loire durant 
la journée de samedi, 
avec un gros blocage 
au niveau du péage de 
Monnaie. Dimanche, 
certains ont continué 
leurs actions en 
érigeant des barrages 
(environ 450 gilets 
jaunes recensés dans 
le département). Le 
lundi, en revanche, les 
perturbations étaient 
bien moindres.

SAMEDI 
À L’HÔPITAL 
LA BONNE IDÉE
Des panneaux lumineux 
pour déstresser les 
personnes hospitalisées 
avant une opération ? 
L’idée est plus que 
bonne et se trouve aux 
blocs opératoires des 
hôpitaux Clocheville 
et Trousseau à Tours. 
Financées par le Rotary 
Club de Loches, ces 
dalles rétroéclairées 
imitent la vue d’un ciel 
bleu ou encore d’oiseaux 
et de montgolfières. De 
quoi diminuer l’angoisse 
avant d’entrer dans un 
lieu évidemment stres-
sant.

DIMANCHE 
FERME EXPO 
HAPPENING 
ANIMALISTE 
Dimanche, les visiteurs 
de la Ferme expo de 
Tours (ce salon régional 
de l’agriculture) ont 
été accueillis par des 
membres de 269 
Life France et des 
animalistes. Durant une 
heure, l’association a 
souhaité sensibiliser les 
gens sur le sort réservé 
aux animaux et sur leur 
exploitation. La trentaine 
de militants avait sorti 
des images chocs et une 
banderole « 3 millions 
de morts par jour pour 
rien ». 

LUNDI
TOURISME 
LES CHIFFRES 
Tours Métropole a 
présenté le bilan de 
sa saison touristique 
2018. Les chiffres sont 
contrastés. En effet, 
entre avril et septembre, 
il apparaît que les 
hôtels ont gagné des 
nuitées, contrairement 
aux campings et aux 
chambres d’hôtes qui 
en ont perdu. Aussi, 
la fréquentation des 
monuments et des 
châteaux a été bonne, 
tandis que celle des 
musées a complètement 
chuté. La clientèle 
étrangère est en hausse.

l’œil de...la grosse info

UNE SEMAINE D’ACTU        À TOURS
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« MON 
OBJECTIF, 

C’EST 
QUE LES 

PREMIERS 
JEUNES 

FASSENT 
LEUR SNU 
DÈS JUIN 

2019 »
Gabriel Attal, 

secrétaire d’État 
auprès du ministre 
de l’Éducation. Le 
service national 
universel concerne 

les jeunes de 
16 ans. 

CALIFORNIE 
TERRIBLE BILAN
Dimanche, Donald Trump a rendu visite aux sinistrés 
californiens, où les incendies ont déjà fait 76 morts et plus 
de 1 300 disparus. Pendant sa prise de parole à Paradise, cité 
presque entièrement détruite, le président américain s’est 
trompé de nom de ville et a exprimé sa « tristesse ». 

CARLOS GHOSN

SUSPECTÉ  
DE FRAUDE FISCALE 
Carlos Ghosn, le patron de Nissan et de Renault, 
est suspecté par la justice nipponne de ne pas 
avoir déclaré la totalité de ses revenus au fisc. 
Le groupe Nissan a indiqué que son patron avait 
commis des erreurs graves et a ainsi proposé son 
départ. 

FRANCE. Durant tout le week-end, les gilets jaunes ont protesté contre les taxes et la baisse du pouvoir d’achat un peu 
partout en France. Face aux blocages, le Premier ministre a dit « entendre la colère » mais veut garder le cap de la politique 
menée par le gouvernement. (Photo PQR/Voix Du Nord)

LE CHIFFRE

250
LE NOMBRE DE 

PERSONNALITÉS 
AYANT APPELÉ 
À SE MOBILISER 

LE 24 NOVEMBRE 
CONTRE LES 
VIOLENCES 
SEXUELLES.

« Il n’y a pas d’alternative  
à l’accord négocié. »
Theresa May. La Première ministre du 
Royaume-Uni a accordé une interview 
au tabloïd The Sun pour défendre le 
Brexit. 

UNE SEMAINE D’ACTU        DANS LE MONDE
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PAR
ÉLISABETH
SEGARD
PHOTO
SHUTTERSTOCK

O
n dit d’Agatha Christie qu’elle est la femme 
à qui le crime a le plus rapporté. Quar-
ante ans après sa mort, Le Masque, son 
éditeur français, en vend chaque année 
50 000 exemplaires. Un roman sur quatre 

vendu en France est un polar et Quai du Polar, à Lyon, a 
réuni 80 000 passionnés en 2017. 
Ce succès ne date pas d’hier, rappelle le sociologue et 
romancier Serge Moati : Conan Doyle a ressuscité Sher-
lock Holmes sous la pression populaire ! « Le policier 
fonctionnait bien, puis le néo polar est arrivé en apportant 
une autre dimension, des personnages plus ancrés dans la 
société. Avec le thriller, le genre est devenu plus violent, 
peut-être une manière d’exorciser le réel, de s’accoutumer et 
d’apprivoiser la mort. » 
Horrifique, économique, historique, fantastique ou humo- 
ristique, le polar est devenu une planète à lui tout seul. 
Mais à quoi rêvent ses auteurs ? Cofondatrice du Salon 

Polar sur Loire, Claudine Chollet est tombée dans le polar 
par hasard, en écrivant un « Poulpe ». « J’ai écrit sans 
aucune pression et je me suis tellement amusée que que j’ai 
décidé de continuer. » Elle imagine alors le personnage de 
Polycarpe Houle et bâtit une série de cosy mystery à la 
sauce tourangelle, un genre qui plaît de plus en plus.
Quel qu’il soit, le polar exige une intrigue serrée et une 
ambiance. C’est ce qui a poussé Hervé Commère à le 
choisir. « Je suis parti dans tous les sens quand j’ai écrit 
mon premier roman, nous confie-t-il en riant. Je me suis dit 
qu’avec un polar, je serai obligé de suivre le fil. » Cet auteur 
plusieurs fois primé est guidé par une seule envie : celle de 
raconter des histoires. « Certains confrères pensent changer 
le monde, je n’ai pas du tout ce sentiment, même si je décris 
parfois des enjeux sociaux. Je veux juste embarquer le lecteur 
dans une histoire haletante. » Ce plaisir dans l’écriture est 
revendiqué par tous les auteurs que nous avons rencon-
trés. « Ce qui est intéressant, c’est de monter cette histoire 

Ils étranglent, découpent ou kidnappent des centaines d’hommes, de femmes et 
d’enfants chaque année... pour le plus grand plaisir de leurs lecteurs. Qu’est-ce 
qui fait vibrer les auteurs de polars ? 

ENQUÊTE          

rencontre avec 
des tueurs en série
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qui vous appartient », explique Nicole Parlange, auteure de romans 
historiques. « J’écris d’abord pour ma femme, pour moi, et si le lecteur s’est 
marré, ça me suffit », affirme Michel Douard. Rédacteur pour des agences 
de communication, il est devenu romancier pour fuir les contraintes. « 
En France, on a du mal à mélanger les styles, analyse-t-il, mais la vie n’est 
pas simpliste. Elle est dure, oui, mais aussi très drôle, tendre... »
Malgré les contraintes narratives, les auteurs de polars se sentent plus 
libres, y compris d’aborder des thèmes qui dérangent. À l’heure où les 
éditeurs s’interrogent sur l’embauche de sensitivity readers, le polar 
apparaît comme une terre de liberté et fait (presque) tout passer. Sergio 
Luis, un auteur tourangeau qui connaît un beau succès par le bouche à 
oreille, aime « décrire les situations qui grattent. Le polar offre un ima- 
ginaire infini, il permet de naviguer entre les relations humaines. Quand 
on me dit qu’un thriller, ce n’est pas du Zola, je réponds : non, et ce n’est 
pas du tout mon but, même si je fais très attention au style et j’essaie de 
progresser dans mon écriture à chaque roman. J’ai atteint mon but quand 
un lecteur éteint sa lampe de chevet à 2 heures du matin parce qu’il voulait 
connaître la fin de mon roman. »

Éducateur le jour et écrivain la nuit, Jérémy Bouquin défend l’accessibi- 
lité du polar. « Ce genre est populaire et doit le rester. La lecture est telle-
ment élitiste ! Le lecteur n’a pas peur d’ouvrir un polar parce que c’est une 
littérature du réel, qui mélange les faits-divers et une écriture simple, avec 
des personnages accessibles. On y trouve du sang, du sexe, de l’humour… 
ça parle à tout le monde. » Le ludique peut avoir un côté pédagogique, 
rappelle-t-il : « Le polar embrasse tous les genres et tous les secteurs. Tom 
Clancy, Gérard de Villiers, abordent des sujets géopolitiques bien réels et 
très documentés, Jean-François Parot fait entrer le lecteur dans une période 
historique. »
Pour Claire Bréton, responsable du rayon Noir à La Boîte à livres, la 
grande force des auteurs de polar est de savoir raconter des histoires. 
« Le lecteur veut déconnecter. Ces romanciers sont plus irrévérencieux, 
ils osent le politiquement incorrect et leurs œuvres sont moins psychana-
lytiques que dans la littérature blanche. » Les personnages ne doivent pas 
être simplistes pour autant car ils sont la clé de l’œuvre et il faut leur 
donner un verbe propre, souligne Jérémy Bouquin.
« Beaucoup considèrent encore le polar comme de la sous-littérature. J’ai 
envie de leur dire : ouvrez un polar », s’indigne Marie-Eve Descombes. 
Auteure du blog Mademoiselle Maeve et jurée pour plusieurs prix 
littéraires nationaux, elle a plongé dans le roman à mystères dès qu’elle 
a su lire. « Ellroy, Franck Bouys, Sandrine Colette… ont une vraie écriture. 
La construction psychologique des criminels comme des victimes est essen-
tiel et le roman noir suit les évolutions de la société. Armand Gavrache, 
l’inspecteur canadien créé par Louise Penny est loin du flic alcoolique et 
largué. » Elle ne juge pas pour autant les clichés rédhibitoires. « Certains 
livres sont comme des pantoufles, tu sais où l’auteur va t’emmener. Il y a 
un certain snobisme à dénigrer les auteurs populaires mais l’essentiel est 
d’avoir du plaisir à lire. Et c’est triste de devoir défendre ses goûts ! »
Serge Moati regrette lui aussi cette barrière artificielle : « Jean-Patrick 
Manchette, publié dans la Série noire, a un excellent niveau littéraire et 
méritait largement un prix, Modiano est souvent proche du roman d’ango-
isse. » Ce snobisme va parfois très loin. Pierre Lemaître, l’auteur du best-
seller Au-revoir là-haut, avoue avoir quitté le polar « pour devenir enfin 
un écrivain » et gagner la reconnaissance du milieu littéraire. Pourtant, 
si « Gaston Leroux rêvait d’égaler Flaubert, c’est le Mystère de la chambre 
jaune qui l’a fait entrer dans l’Histoire », sourit Claudine Chollet. Et bien 
des héros de « blanche » ont disparu quand Miss Marple et Sherlock 
Holmes ont survécu. Noire ou blanche, quand la littérature est bonne, 
elle est bonne.

« Beaucoup considèrent 
encore le polar comme de la 
sous-littérature. J’ai envie de 
leur dire : ouvrez un polar. » 
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" LES AUTEURS DE POLARS ONT 
LE COURAGE DE L’IMAGINAIRE "

Pourquoi avoir choisi d’éditer en priorité des auteurs étrangers ?
C’est une envie de voyager, j’ai appris beaucoup de choses et je me suis 
imprégnée de cultures étrangères que j’ai découvertes en lisant des 
écrivains de différents pays. Nous avons résumé ce point de vue avec 
notre base line, « voyages littéraires en terres étrangères ». Miroboles 
Editions propose trois collections : Horizon noir, Horizon pourpre et 
Horizon blanc. En terme de polars, beaucoup de choses me semblaient 
encore à faire. La France se limitait trop aux auteurs anglo-saxons ou 
nordiques, c’était dommage de ne pas faire entendre d’autres voix.

Tous les livres édités par Miroboles témoignent d’un certain 
surréalisme, un trait rarement lié au genre du polar en France.
On a l’habitude de voir le réel à travers beaucoup de barrières mentales, 
cette espèce de surréalisme permet de les lever. Le polar n’est pas forcé-
ment morbide ; il porte aussi une part de critique sociale, politique, 
humaine. Nos auteurs portent un regard acéré sur la réalité, ils racontent 
la noirceur par le biais de l’humour, du cocasse, du burlesque ; cette 
alternance de regards, parfois mélangés, est une richesse. Elle permet 
d’aller au bout d’un supposé narratif, de la folie via un personnage, de 
parler de no man’s land sociaux... Pousser les choses à l’extrême permet 
de partir très loin dans l’imaginaire, dans la critique, de retourner les 
préjugés. Dans Un été sans dormir, Bram Dehouk (qui a reçu le prix du 
meilleur premier roman noir néerlandophone) gratte le vernis d’une 

population réputée sans histoire, dans une petite ville de Belgique : ce 
qui apparaît est loin des apparences !

Comment expliquez-vous le succès grandissant du polar ?
La littérature est un pacte avec le lecteur : « Je vais te raconter une histoire 
et on va faire mine que c’est vrai. » Dans le polar, ce pacte est clair, il s’agit 
de faire passer des nuits blanches au lecteur. Les auteurs de polars assu-
ment leurs ficelles, même si les très bons auteurs explosent toujours un 
peu les genres et mélangent différents styles. Il y a deux écoles dans le 
polar français, le roman noir toise le thriller mais c’est dommage car on 
lit tous ce genre pour le suspense, on a envie de connaître la suite, de 
savoir si l’assassin va être arrêté ou si l’héroïne va être tuée. Un polar 
haletant, il n’y a rien de mieux ! Le suspense est un code intrinsèque 
au polar. Toute la vie des personnages tourne autour, le livre devient 
un manège et le lecteur est obligé de monter dedans. En France, trop 
d’auteurs ont oublié l’art de la narration, ils ont abandonné les lecteurs 
en allant vers l’auto-fiction. Les auteurs de polars ont le courage de 
l’imaginaire. Mais les réticences du milieu littéraire à l’égard du polar 
sont en train de tomber. L’Affaire Joël Dicker a eu le prix de l’Académie 
française et nos auteurs ont parfois leur 
place sur les tables de littérature.

INTERVIEW          

DES SPÉCIMENS RARES
Le polar, un genre, ultra codifié ? Oui, mais les auteurs (et les éditeurs) réussissent  

toujours à s’amuser avec ces codes. On a répertorié quatre curiosités.

L’AUTEUR QUI 
N’EXISTE PAS – 
RICHARD CASTLE
Il a sa page sur le site 
Babelio et sur Wikipédia, 
on le trouve dans toutes 
les librairies… mais il 
n’existe pas. Ou plus 
exactement, Richard 
Castle est le héros 
d’une série à succès, 
transformé en auteur, 
comme une mise en 
abîme. Son 3e roman 
gagnera même la tête 
des ventes aux États-
Unis ! Le véritable 
écrivain qui lui prête sa 
plume, lui, reste inconnu.

UN POLAR GIGOGNE
COMPTINE MORTELLE
Ici, Anthony Horowitz raconte 
l’histoire d’un auteur de polars 
assassiné et a imaginé un polar 
dans le polar. Une histoire à 
double fond bien ficelée, qui 
mélange les genres du cosy 
mystery et du whodunit !

FAUSSES COUV’,  
VRAIES 
PRINCESSES
NOUVEAU LOOK 
POUR UNE 
NOUVELLE VIE
L’illustrateur Astor 
Alexander s’est 
amusé à intégrer les 
princesses Disney 
à des polars des 
années 50. Un exercice 
de style réussi, à 
retrouver sur son 
compte instagram : 
astoralexander.  
Et c’est génial !

Tourangelle d’origine, Sophie de Lamarlière a cofondé Mirobole Editions en 2013. Sa maison offre 
une large place au roman noir étranger. Trois questions à une éditrice passionnée.

PAS D’AUTEUR ET PAS DE 
TITRE – LE LIVRE SANS NOM
Oui, ce roman présente cette 
double particularité. Il est d’autant 
plus drôle de voir un deuxième 
tome publié avec cette accroche : 
« par l’auteur du livre sans nom »
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En deux ans, Polar sur Loire est devenu le point de convergence des plumes du Val de Loire.  
Samedi 24 novembre, vingt-trois auteurs seront réunis salle Ockeghem pour rencontrer  

leurs lecteurs. 

POLAR SUR LOIRE, 3E ÉDITION

PAR
ÉLISABETH
SEGARD

H
istoriques, futuristes, comiques ou carré-
ment flippants : les romans noirs présentés 
ce samedi à Tours ont tous un point commun, 
la région. « Tous les auteurs vivent ou écrivent 
sur le Val de Loire, explique Claudine Chollet, 

l’une des organisateurs. L’idée du salon est née en discutant 
avec Denis Soubieux au Chapiteau du livre ; nous avons 
réalisé que nous étions beaucoup d’écrivains de polars en 
Touraine et avons décidé de créer un salon qui permette aux 
adeptes de ce genre de rencontrer des auteurs locaux. » Les 
romancières Nicole Parlange et Béatrice Egémar les rejoin-
dront dans ce projet et dès la première année, la rencontre 
trouve son public. Le choix de la salle Ockeghem, centrale 
et pleine de charme, contribue au succès. 
Du coté des auteurs, ils apprécient unanimement l’am-
biance bon enfant, la proximité avec les visiteurs et la 
possibilité de se rencontrer entre « collègues ». « Tous 
les auteurs sont les bienvenus, souligne Denis Soubrieux, 
pourvu qu’ils nous contactent directement et qu’ils aient un 
lien avec la région. En revanche, la taille de la salle limite 
le nombre d’inscrits à 24. » Des romanciers présents les 
deux premières années ont ainsi accepté gentiment de 
céder leur place à de nouveaux venus. Au menu de cette 
troisième édition : dédicaces et échanges, bien sûr, mais 
aussi des directs sur les radios locales, une table ronde sur 
le thème des couleurs du polar et deux causeries avec les 
invités d’honneur, Éric Giacometti et Éric Yung.

La petite équipe, qui tient à rester indépendante, n’a pas 
souhaité demander de subventions. Elle est soutenue par 
l’association Signature Touraine, un viticulteur local et la 
Caisse d’Epargne. Preuve que la manifestation commence 
à rayonner : la cinémathèque a organisé cette année une 
projection en écho au salon et la médiathèque de la Riche 
a consacré la journée du 17 novembre à des lectures autour 
de Polar sur Loire.

LES AUTEURS PRÉSENTS 
Gino Blandin, Emmanuel Bonhomme, Jérémy Bouquin, 
Norbert Chadourne, Christian Chaillet, Claudine Chollet, 
Monique Debruxelles, Jean-Noël Delétang, Alain Denis, 
Michel Douard, Béatrice Egémar, Vianney Frein, Sylvain 
Gillet, Jean-Luc Houdu, Jean-Noël Lewandowski, John 
Erich Nielsen, Nicole Parlange, Dominique Play, Jean-Paul 
Robert, Jean-Michel Sieklucki, Denis Soubrieux.

LES ANIMATIONS 
> 11 h : « La couleur dans le polar » , table ronde animée 
par Cécilia, du blog littéraire Between in the Books
> 15 h : Rencontre avec Éric Giacometti, animée par 
Chloé, du blog littéraire Somewhere Over the Tea pot.
> 16 h : Rencontre avec Éric Yung

Un libraire indépendant assure la vente des ouvrages. 

(Photo © Serge Bodin/Polar sur Loire)

ZOOM          
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L’HUMEUR

marketing bidon
VOILÀ, VOILÀ, VOILÀ... Les grands manitous – que dis-je, les cerveaux de Sony 
Pictures – ont donc dévoilé le casting vocal français de son nouveau Spider-Man New 
Generation (en salles le 12 décembre). Des exemples ? Mais bien sûr ma bonne dame : 
on retrouvera par exemple Olivier Giroud, Presnel Kimpembe et Camelia Jordana. Soit 
deux footballeurs et une chanteuse révélée par l’émission Nouvelle Star. Non, parce 
que bon. Il ne faudrait quand même pas se mettre à embaucher des doubleurs, vous 
savez ces vrais comédiens dont c’est réellement le métier (oui, oui, le doublage, c’est un 
métier. Enfin, je dis ça, je dis rien…)
Giroud pour doubler le Bouffon vert. J’en ris encore jaune. Mais en tout cas, j’ai vraiment 
hâte de voir Pikachu doublé par Alain Juppé ; Astérix doublé par Didier Deschamps ; un 
petit coup de Batman doublé par Karim Benzema et François Hollande qui doublerait 
les grognements de Hulk. 
Sony, si vous cherchez un directeur artistique, je suis là !

Aurélien Germain

CINÉMA
Cette semaine, découvrez la critique 
ciné d’Overlord, une série B avec des 
soldats qui castagnent des nazis zombies 
surhumains. Oui, oui. 

Un sujet vous tient à cœur, vous voulez faire passer une info, ouvrir un débat : 
rendez-vous sur tmvtours.fr, envoyez-nous un mail à redac@tmvtours.fr

P.18
C’EST QUOI CET HOROSCOPE ?!
C’est ce qu’on nous a demandé il y a peu. 
On n’a pas su quoi répondre. Alors direction 
page 20 pour votre dose d’astrologie 
sceptique. 
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LA MINUTE ROCK

C’EST DEVENU 
UN RENDEZ-
VOUS : VOICI 
LE 3E ÉPISODE 
DE LA MINUTE 
ROCK, UNE 
SÉRIE INITIÉE 
PAR DOC 
PILOT ET 
JOCELYN 
HERBELOT. 

P.14

P.
19 EXPO-VENTE

L’association SVS37 organise 
un week-end d’expo-vente d’art 
contemporaine, ainsi que des 
conférences pour mettre en 
lumière leur lutte contre les 
violences sexuelles.
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 DÉJÀ EN SALLE

 LES SORTIES CINÉ  LA BD

LA CRITIQUE CINÉ
OVERLORD 3/5
Vous reprendrez bien une petite louche de série B ? Parce 
qu’on ne va pas se mentir, Overlord, c’est un peu ça : une 
petite « bisserie » à l’ancienne, délicieusement bébête mais 
méchamment divertissante, avec un pitch à base de GI’s 
ricains dégommant du nazi zombie. Oui, outch, rien que ça. 
Pour son deuxième long-métrage, le réalisateur Julius Avery 
a été épaulé par le producteur J.J. Abrams. Si son premier 
film lorgnait vers le drame d’action (Son of a gun), le cinéaste 
s’essaye cette fois à un mélange hybride, à la croisée entre 
film de guerre et production d’horreur. Overlord suit donc un 
groupe de parachutistes largués en France occupée pour une 
mission. Pas de chance : ils vont tomber sur un labo secret, 
où de vilains Allemands ont la fâcheuse tendance à lever le 
bras droit tout en menant des expériences surnaturelles. Avec 
pareil récit, Avery remplit évidemment son cahier des charges 
à coup de personnages caricaturaux, de délires régressifs 
et de second degré. Exubérant et extravagant, certes, mais 
suffisamment bien emballé et bien mené pour accrocher la 
rétine et faire passer un bon moment. 
Mélange de Call of Duty (les scènes de guerre sont top) et 
d’Inglorious Basterds à la sauce zombie, Overlord possède 
tout de même un sacré lot de défauts : incohérences, soucis 
de logique, rythme parfois mal agencé, décors misérables, ce 
film avec le cul entre deux chaises (guerre ou horreur ?) aurait 
certes mérité un peu plus de folie. Mais il se regarde surtout 
pour ce qu’il est : un programme qui dépote, efficace tout en 
étant grotesque. Bref, un plaisir coupable. 

Aurélien Germain 

> Horreur/Guerre, de Julius Avery (USA). Durée : 1 h 50. Avec Jovan 
Adepo, Mathilde Ollivier, Wyatt Russell, Pilou Asbaek… 

HOMMAGE
Semaine faste pour le 9e Art dans 
la région avec la 35e édition de BD 
Boum (du 23 au 25 novembre à 
Blois) avec une foule d’animations et 
d’expos, dont un vibrant hommage 
à l’immense René Pétillon qui nous a 
quitté récemment. On notera aussi la 
présence de 200 auteurs, mais pas de 
Stéphane Louis et de Clément Baloup. 
Dommage, car leur « From Black to 
white » (Steinkis) est un petit bijou en 
écho à la belle exposition sur Michael 
Jackson qui se tiendra au Grand Palais 
du 23 novembre au 14 février. Leur BD 
fait le lien entre la carrière du musicien 
et celle d’un jeune danseur imaginaire, 
dans une Amérique en proie à des 
démons racistes, mais où l’espoir 
subsiste. Make M.J. Great Again…

Hervé Bourit

MAUVAISES HERBES 
Voici le second long-métrage de 
Kheiron. Cette fois, entouré de 
Catherine Deneuve et André Dussollier 
pour raconter l’histoire d’un ancien 
enfant des rues (Waël) vivant des 
petites arnaques qu’il commet avec 
une retraitée qui l’aime beaucoup. Un 
beau jour, un ami de cette dame va 
proposer à Waël un job bénévole dans 
un centre d’enfants exclus du système 
scolaire. 

ÁGA 

Un petit drame bulgare-germano-
français, ça vous dit ? Signé Milko 
Lazarov, ce film polaire nous emmène 
dans le Grand Nord, où un couple 
de quinqas, Nanouk et Sedna, vivent 
tranquillement jusqu’au jour où ils vont 
devoir se confronter à un nouveau 
monde inconnu (un monde où Cyril 
Hanouna squatterait l’antenne 49 h par 
jour qui sait…). 

SUSPIRIA 3,5/5 
Faire « son » Suspiria était le pari : 
Guadagnino s’attaque ici au chef 
d’œuvre d’Argento en proposant une 
relecture intéressante, à l’atmosphère 
et à l’esthétique réussies. Le cinéaste 
s’approprie le matériau d’origine et lui 
rend hommage de façon tout à fait 
correcte. Mais il manque cette angoisse 
viscérale qui faisait tout le charme et 
le sel de son modèle. Car force est de 
constater que ce nouveau Suspiria ne 
fait pas vraiment frémir. A.G. 

ÇA CRÈVE        L’ÉCRAN
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LA MINUTE       ROCK

alain 
bashung
Il se trouve des axes de vies, il se trouve 

des impacts, des glissades à bras le corps 
avec l’Autre qui angoisse ; Fantaisie 
Militaire sent la Chute et l’acceptation, 

la faiblesse et le pardon, la rédemption, la 
Condition Humaine démolie dans les cordes 
de la trahison... Et bien sûr, ça résonne, ça 
déconne, ça transpire la peur du vide, le pied 
au fond de la piscine. Je me le suis pris en 
pleine face dans une période de doute et de 
cynisme, de joies inespérées associées à une 
fin de cycle, et comme pour beaucoup de ses 
auditeurs, il m’a fait du bien, m’a soigné du 
réel tel une surdose de codéine.

« Angora », sur l’album Fantaisie Militaire, 1998.

PAR 
DOC PILOT
PORTRAIT
JOCELYN 
HERBELOT

Jocelyn se fait une toile, un artiste à 
la Rock attitude et Doc Pilot part en 
live. Regards croisés, accord barré.
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Bienvenue en Éthiopie ! » George nous accueille avec 
son large sourire, sa délicatesse et son envie de 
faire découvrir une gastronomie dans la plus pure 
tradition de son pays, avec sa maman en cuisine. Le 

Makéda, ouvert en juillet, est un véritable voyage qui nous a 
ravis au plus haut point. Ici, on se régale de mets éthiopiens 
qu’on peut manger… avec les doigts ! Eh oui, c’est l’une des 
singularités : les plats sont servis accompagnés de galettes 
de teff, utilisées pour « attraper » la nourriture. Un peu de 
dextérité nous manque (sous-entendu, on a deux mains 
gauches à tmv), ce qui fait qu’on a rapidement retrouvé nos 
bons vieux couverts (sous-entendu bis, on avait aussi envie 
de garder notre tee-shirt intact !). Pour notre première 
fois au Makéda, le choix s’est porté sur le Yefesek de 
découverte (à choisir en version « normale » ou végéta- 
rienne) qui arrive dans un grand panier tressé dans lequel 
se trouvent sept plats dressés dans des poteries. Et là, c’est 
l’explosion de saveurs ! On se régale des lentilles pimentées, 
des épinards, de ce mélange de gingembre, de courgettes 
au curry. Le bœuf et le poulet, parfaitement cuisinés, sont 
assez relevés et épicés pour le palais, mais sont atténués par 
la douceur d’un œuf dur et du fromage blanc. On voyage 
littéralement dans une gastronomie exotique et délicieuse, 
le tout dans un décor charmant aux touches africaines, 
comme ces tissus brodés bordant la table. La rue Colbert a 

donc un nouveau venu sur qui il faudra désormais compter 
pour goûter à la cuisine d’ailleurs !

> Le Makeda, 86 rue Colbert à Tours. Ouvert du mardi au dimanche, 
midi et soir. Contact : 02 47 47 12 97, makeda-tours.com ou  
facebook.com/contactmakedatours

> Tarifs : formule découverte entre 15,50 et 16,50 €. À la carte, plats 
entre 10 et 14,50 €. Formule midi à 9,90 €. Plats végétariens possi-
bles.

LE RESTO     DE LA SEMAINE

PAR 
AURÉLIEN
GERMAIN

MAKÉDA
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FAITES          VOS JEUX 777  

SUDOKU DOUBLE DOSE !

LE LABYRINTHE 
SPÉCIAL PATRICK 
SÉBASTIEN

SOLUTIONS

Aoutch, coup dur pour la planète 
Terre : Patrick Sébastien a confié 
qu’il pensait arrêter la télé 
« parce que pour l’instant », 
il n’en a plus envie. Dans ce 
moment terrible, plongez dans 
notre labyrinthe pour aider 
Patoche à en sortir et retrouver 
sa serviette qu’il pourra faire 
tourner de nouveau.
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Du 21 au 27 novembre

L’HOROSCOPE          DE LA SEMAINE

BÉLIER
Amour : « Nous on fait 
l’amour, on vit la vie, 
jour après jour, nuit après 
nuit. » (Mais pas vous, 
désolé).
Gloire : Vous enduire de 
terre et vous prendre pour 
une carotte, tel est votre 
destin. 
Beauté : Une bien belle 
carrure de pâté en croûte. 

TAUREAU
Amour : Ahaha, quel(le) 
escroc vous faites ! 
Gloire : « Le crétin 
prétentieux est celui qui se 
croit plus intelligent que 
ceux qui sont aussi bêtes 
que lui. » (Pierre Dac) 
Beauté : Prenez davantage 
soin de votre peau, vous 
ressemblez à un radis 
desséché. 

GÉMEAUX
Amour : Faites du bien à la 
planète : emplâtrez votre 
ex. 
Gloire : Proverbe : « Dans 
la vie, il faut être bon 
mais il ne faut pas l’être 
deux fois car, si tu es bon 
deux fois, tu deviendras 
bonbon et on te mangera ! » 
Beauté : En parlant bonbon, 
votre corps est une vraie 
gourmandise. ANW !

CANCER
Amour : Si vous saviez comme 
je vous aime, mes p’tits 
lardons ! 
Gloire : Les erreurs, c’est 
comme le caca. Tout le monde 
en fait.
Beauté : Douceur, bonne 
odeur et zéro sueur, vous 
n’êtes que perfection 
physique.

LION
Amour : L’amour, c’est lui 
tenir la main pour l’emmener 
manger une raclette.
Gloire : Trop tard. Vous 
êtes tombé(e) dans les 
abysses de la connerie. 
Beauté : Votre charisme 
d’huître commence à donner 
quelques résultats.

VIERGE
Amour : C’est l’heure de 
ressortir votre martinet !
Gloire : Vous êtes 
cordialement invité(e) à la 
fête des beaufs.
Beauté : Comme on dit, tout 
est bon dans l’cochon ! (et 
chez vous aussi, graou)

BALANCE
Amour : On n’est pas au 
champ ! Sous la couette, 
vous avez la douceur d’un 
tracteur.
Gloire : Si ta chambre sent 
comme chez mémé, c’est qu’il 
est temps d’aérer.
Beauté : Votre acné fait son 
coming back.

SCORPION
Amour : Grosse chute dans 
les sondages. Ça vous 
apprendra à faire n’importe 
quoi avec nos p’tits cœurs 
tout mous.  
Gloire : Votre mission, 
déboucher le siphon de 
douche. Avec tous les vieux 
cheveux gluants, bouark. 
Beauté : Vous ressemblez 
quand même à un ragondin. 

SAGITTAIRE
Amour : Bah, on n’est jamais 
mieux servi que par soi-même 
hein !
Gloire : Même Saez est plus 
souriant que vous. 
Beauté :  La constellation 
d’Uranus vous offre un 
bourrelet en plus pour 
l’hiver. Cadeau !

CAPRICORNE
Amour : Femme ou homme, 
vous allez tomber enceinte 
bientôt. L’astrologie à tmv, 
une science exacte !
Gloire : Un(e) Capricorne, 
c’est bien. Un(e) capricorne 
à poil, c’est mieux.
Beauté : Vous avez la même 
tronche qu’un lapin pris 
dans les phares d’une 
voiture. 

VERSEAU
Amour : Votre sextape fera 
le buzz en décembre.
Gloire : Vous êtes aussi 
passionnant(e) que la visite 
d’une cave à vin sans 
possibilité de dégustation.
Beauté : Beurk, c’est quoi 
ce truc bizarre sur votre 
cou ? Un suçon ? Ah non, 
c’est votre tête. 

POISSONS 
Amour : Faudrait vous 
magner. Vous êtes à 
consommer de préférence 
avant fin 2018.
Gloire : Un proverbe 
camerounais dit « Ce n’est 
pas parce que le singe met 
la culotte, que les hommes 
doivent cesser de porter des 
culottes »… 
Beauté : … Voilà c’est tout.
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C’est un lieu de prestige que va investir l’as-
sociation SVS 37 (Stop aux violences 
sexuelles) pour sa deuxième édition 

de Rep’Art. Cette expo-vente d’art contem-
porain aura en effet lieu à l’Hôtel Goüin. 
De quoi voir encore plus grand, suite au 
succès de leur précédente édition, en 
2017.
Cette année, 25 artistes seront présents, 
de Zazü à Cidalia Alves, en passant par 
Catherine Barthélémy, Paul Jacquette ou 
encore Olivia Rolde. Les dons récoltés 
pendant Rep’Art et cette vente de tableaux 
permettront à SVS 37 de continuer sa 
mission et développer des projets. Trois 
jours seront donc consacrés à l’art, certes, 
mais surtout à la lutte contre les violences 
sexuelles. C’est aussi pour cela qu’un cycle de 
conférences et de débats est programmé dans 
la journée du samedi 24 novembre avec avocate, 

journaliste, députée ou encore gynécologue 
et psychiatre en tant qu’intervenants. Elles 

et ils aborderont les thèmes des violences 
sexuelles sur mineurs, les réseaux pédo-

criminels, le silence des victimes et « les 
pathologies gynécologiques chroniques 
conséquences des violences sexuelles 
». Car comme le rappelait Catherine 
Raynaud, la présidente de SVS 37 dans 
notre numéro 274  : « Le corps finit 
toujours par parler. Ce qui fait mal aux 
adultes et aux enfants fait du mal dans 
le temps. » 

> Du 23 au 25 novembre, à l’Hôtel Goüin de 
Tours. De 10 h à 20 h le vendredi et samedi ; et 

de 10 h à 15 h le dimanche. 
> Nouveauté cette année : remise du premier Prix 

Jeunes talents de Touraine, le dimanche à 15 h.
> Infos sur facebook.com/SVS37

ZOOM          PAR AURÉLIEN GERMAIN

Une expo-vente autour de 25 artistes est organisée ce week-end, à l’initiative de SVS 37.  
Un moyen d’alerter l’opinion publique et de combattre les violences sexuelles. 

STOP AUX VIOLENCES SEXUELLES
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> Cristiano Ronaldo s’est arrêté 15 minutes dans 
un bar huppé de Londres pour se prendre 
un petit apéro avant de filer voir le match 
Djokovic/Isner. Mais alors vraiment un tout 
petit apéro : le footballeur, accompagné de 
sa femme et deux amis, en a profité pour se 
payer une bouteille de Richebourg Grand 
cru, un petit vin pas connu du tout vendu 
dans les 20 000 €. Ils ont ensuite pris un 
Château Petrus à 9 000 € (une piquette 
qu’on peut retrouver chez Lidl, rassurez-
vous). Qu’ils n’ont pas terminé, afin de 
ne pas rater le début de la rencontre 
de tennis. Ça nous ferait presque penser 
à aller chercher un Beaujolais nouveau. 

> Yoshitaka Sakura, 68 ans et ministre 
de la cyber-sécurité du Japon, a reconnu 
n’avoir jamais utilisé… d’ordinateur de sa vie. 

> L’autorité de l’aviation irlandaise a décidé d’en-
quêter sur la présence d’ovnis : plusieurs 

pilotes d’avion auraient effectivement aperçu 
des lumières vives volant à grande vitesse. 

> Animaux-relax.com a publié son 
classement des noms de chiens et 
chats les plus donnés cette année. 
Pour les toutous, Oslo occupe la 
tête du classement, suivi d’Oscar et 
Olaf. Côté matous, Nala est classée 
première. On retrouve ensuite Oreo, 
Joy et Oggy. Fantastique, n’est-ce pas ? 

> La ligne 1 du métro parisien a été bloquée 
en raison d’un homme qui voyageait 

avec une chèvre. Refusant de descendre 
de la rame, l’homme est devenu agressif, 

obligeant les agents de sécurité à intervenir. Ce 
n’est sûrement pas à Tours que cela arriverait… 

A.G. 

un apéro à 30 000 euros
pour ronaldo

LE MONDE       EST FOU
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JUSQU’AU  
29 NOVEMBRE
EXPOSITION
MON SANITAS
Mon Sanitas, c’est un projet qui veut 
fédérer de nombreux photographes 
amateurs qui ont pris des clichés 
du quartier du Sanitas à Tours. 
Vous voulez y participer ? Venez 
découvrir les premières images. 
Aux cinémas Studio. Tarif : libre.

19-24 NOVEMBRE
THÉÂTRE
LA 
RÉUNIFICATION 
DES DEUX 
CORÉES
On nous annonce Joël Pommerat 
au texte et Jacques Vincey à la mise 
en scène, de quoi électriser nos 
neurones. Et puis, La Réunification 
des deux Corées parle d’amour lors 
de vingt scènes indépendantes. 
Petite précision : le spectacle est en 
anglais surtitré en français. 
Au Théâtre Olympia. Tarifs : 8-25 €.

21 NOVEMBRE
CINÉMA
COURTS-
MÉTRAGES 
D’ANIMATION
Ciclic et les Cinémas Studio ont 
décidé de projeter des films 
d’animation pour les adolescents 
et les adultes ! Une programmation 
très éclectique de huit courts-
métrages. On sait qu’on a attisé 
votre curiosité.
À 19 h 45, aux Studio. Tarif : 3,20 €-9,30 €. 

22 NOVEMBRE
HUMOUR
AU TOURS DU RIRE
On rit pour la bonne cause. Trois 
humoristes Emma, Jean-Jacques, et 
Warren Zavatta, la tête d’affiche de 
ce spectacle, vont se succéder sur 
scène.  L’ensemble des bénéfices 
sera reversé au profit de Magie à 
l’hôpital pour réaliser de la magie 
et des rêves auprès des enfants 
hospitalisés ou en longue maladie.
À 19 h 45, au Grand Théâtre. Tarif : 20 €.

CONCERT
ANIMAL
Trombone, contrebasse et batterie 
composent le trio d’Animal qui 
rend hommage au monde… animal. 
Fermez les yeux, écoutez et vous 
aurez vraiment l’impression qu’un 
signe, un coq ou une baleine se sont 
réincarnés en notes de musique 
grâce aux compositions de Fidel 
Fourneyron. Et il y aura aussi le 
quartet de Benjamin Dousteyssier 
« I, Eye, Aye ».
À 20 h, au Petit Faucheux. Tarifs : 8-16 €. 

23-25 NOVEMBRE
PHOTO & DIAPO
LES OÉSIADES 
DE L’IMAGE
Trois jours entièrement dédiés 
à la photo et au diaporama. 
Oui, c’est bien vrai. Il y aura 
plein d’expositions, ceux de 
12 photo-clubs, mais aussi de 
l’invité d’honneur, Philippe Body, 
photographe professionnel 
tourangeau et grand voyageur ! 
Deux cent cinquante clichés, en 
tout, mazette. Et puis, il y aura 
aussi une conférence, deux ateliers 

photos, un studio prises de vues sur 
la scène, un atelier diaporama, une 
soirée de projection et pour finir en 
beauté, le dimanche, la 15e Foire aux 
matériels photo, ciné, vidéo, son. 
Vendredi, à partir de 18 h 30 ; samedi, 
de 14 h à 18 h ; dimanche, de 10 h à 18 h. 
Salle Oésia, à Notre-Dame-d’Oé. Tarifs : 
de gratuit à 5 €.

23 NOVEMBRE
THÉÂTRE
ATTIFA 
DE YAMBOLÉ
Le sous-titre « Conte africain 
ethnocentrisme et décalé » donne 
le ton. C’est au deuxième, voire au 
troisième ou quatrième degré qu’il 
faut découvrir ce duo théâtral sous-
titré en langue des signes. 
Le pitch : deux collègues 
bibliothécaires revenant d’Afrique 
décident de s’essayer à ce qu’elles 
pensent être un conte africain. 
Maladroites, elles multiplient les 
digressions et enchaînent les 
stéréotypes raciaux, interrogeant le 
public sur ses propres préjugés. 
À 20 h 30, au Théâtre Beaumarchais, 
à Amboise. Tarif : 10 €. Le spectacle 
est également joué à Jaulnay le 
24 novembre.

Les sorties de la semaine

ON SORT        CETTE SEMAINE

Concerts, théâtre, expo, festivals, enfants, sports et tutti quanti...

CONCERT SOLIDAIRE
Il y aura le duo folk de GRaNDE, l’électro 

slamée de Philémone et l’électro-pop exotique 
de Toukan Toukan réunis par À tes souhaits, 

afin de soutenir deux assos œuvrant pour les 
enfants hospitalisés à Clocheville. 

Le 24 novembre, à 20 h, à la Pléiade,  
à La Riche. Tarif : 10 €.  

ORCHESTRES EN FÊTE
Des ateliers musicaux permettant de découvrir 
des compositeurs comme Debussy ou Ravel, les 
peintures d’Olivier Debré ou encore un concert 

au menu biscornu (percussions corporelles, 
chants). C’est le moment d’Orchestres en fête.
Le 24 novembre, au Grand Théâtre de Tours. 

Gratuit, sur réservation.

BIGFLO ET OLI
« Ah, il aurait dû y aller, il aurait dû le faire, crois-

moi ! Ah, c’est dommage, ah c’est dommage, 
c’est p’têtre la dernière fois. » Ah, ce refrain ! Le 
hip-hop rafraîchissant, dansant et touchant de 

Bigflo et Oli débarque à Tours. 
Le 24 novembre, à 20 h, au Vinci, à Tours. 

Tarifs : 30-40 €.
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CONCERT
VSSVD
Du hip-hop teinté de contrebasse et 
de piano jazz. Une belle découverte 
que ce combo tourangeau.
À 21 h, au Balkanic, à Tours. Tarif : libre. 

RENCONTRE
MICHAEL 
LONSDALE
L’acteur du Nom de la rose, de 
Nelly et Monsieur Arnaud ou 
Des hommes et des dieux vient 
présenter son essai, Mes étoiles 
paru aux éditions Bayard. Michael 
Lonsdale y revient sur son parcours 
personnel et évoque les grandes 
personnalités – Laurent Terzieff, 
Marguerite Duras, Jean Tardieu, Luis 
Bunuel, Georges Pérec ou encore 
Aimé Césaire – qui l’ont marqué. Il 
revoit sa vie de comédien et aussi 
sa vie d’homme ayant vécu seul 
avec sa mère jusqu’à ses derniers 
instants.
À 19 h 30, à la Boîte à livres, rue 

Nationale, à Tours. Tarif : libre.

CONCERT
IMARHAN
+ DAMILY
On adooore Imarhan. Un poil de 
disco, une pincée de funk, une 
bonne cuillère de rock mélangé à de 
la musique touareg : on se prépare 
à un grand voyage musical qui 
risque d’entraîner nos petons dans 
quelques pas de danse. 
À 20 h, au Temps Machine. Tarifs : 5-10 €.

24-25 NOVEMBRE
SALON DES 
VIGNERONS BIO
BIOTYFOULE
Ceci est du raisin, mais du raisin bio. 
Durant deux jours, les vignerons 
bio des appellations d’Indre-et-
Loire. Montlouis, Bourgueil, Chinon 
ou Touraine-Amboise, viennent 
rencontrer le public et faire goûter 
leurs breuvages. Un salon organisé 
par le Groupement des agriculteurs 
biologiques et biodynamiques de 
Touraine (GABBTO).
La journée à l’Hôtel de ville de Tours. 
Tarifs : 5 €.




